
A l’écoute du texte 

 

L e c t u r e  d e  l a  B i b l e  

 

    JE JE JE JE M’APPROCHEM’APPROCHEM’APPROCHEM’APPROCHE 
 
Le récit de la création en 7 jours (Gn 1.1-2.3) se présente en 2 cycles parallèles de 3 jours 
chacun :  

1er cycle : séparation  
de la lumière et des ténèbres = jour 1 
de l’eau d’en haut et de l’eau d’en bas = jour 2 
des mers et des terres = jour 3 

2ème cycle : peuplement des zones séparées  
A’. les luminaires (des objets signes, marqueurs de temps) = jour 4 
B’. les oiseaux et les animaux marins = jour 5 : première bénédiction donnée aux animaux. 
C’. les animaux terrestres et les humains = jours 6 : deuxième bénédiction donnée aux 

humains. 
 

Le récit culmine dans l’institution du septième jour, Sabbat, où Dieu se reposa, plus exacte-
ment cessa de travailler. Dieu bénit le septième jour, jour pendant lequel il rencontra l’homme 
et la femme qu’il venait de créer. C’est la troisième bénédiction du texte. 

Question Question Question Question     
brisebrisebrisebrise----glaceglaceglaceglace    ::::    
Le rôle de la 
science est 
d’expliquer 
comment les 
choses 
fonctionnent, 
celui de la foi 
est d’expliquer 
pourquoi. 
Qu’en pensez-
vous ? 

Le soin de la création 
 
 Genèse 1.26-28 
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    J’OBSERVEJ’OBSERVEJ’OBSERVEJ’OBSERVE    

 
Gn 1.26-31 ne couvre qu’une partie de l’action créatrice de Dieu au 6ème  jour. Quelles diffé-
rences voyez-vous avec la première activité créatrice de ce 6ème jour ?  
Notre partie contient la deuxième bénédiction de l’ensemble du récit.  
Par quelle action Dieu crée-t-il ?  
Combien de fois Dieu parle-t-il ?  
A qui s’adresse-t-il ?  
Quelle est la caractéristique de la deuxième ?  
Qui est concerné par la dernière ? 
Par quels mots est exprimée la relation particulière entre les nouvelles créatures et le 
créateur ?   
Quel bilan Dieu fait-il de son action créatrice de ce jour-là ? 

    JE COMPRENDSJE COMPRENDSJE COMPRENDSJE COMPRENDS    

 
Le genre humain a une dignité particulière, car il ressemble à Dieu. Dieu montre son caractè-
re : c’est un Dieu d’amour qui tient l’humanité en haute estime. Ceci est aussi à contre-
courant de la pensée antique qui voyait dans les dieux des tyrans qui exploitaient une huma-
nité servile. 
 

Le genre humain a une mission, gérer la terre, la garder et la cultiver, à l’image de son Dieu 
créateur. Dieu est un Dieu présent, proche des hommes, tout en étant tout puissant, seul 
digne d’être adoré. 
 

A l’image de Dieu    
La Bible tente de nous montrer les réalités spirituelles grâce à des images accessibles à nos 
sens et à notre compréhension. 

La vocation des humains est de refléter l’image de Dieu, son amour, sa justice et sa sainteté. 
Dans la mesure où Dieu a créé la nature et les animaux, et qu’il a béni ceux-ci, l’homme doit  
les traiter à « l’image » dont Dieu traite les hommes.  

D’après Paul,  

♦ l’image de Dieu est la référence de l’homme nouveau et de son renouvellement (Col 3.9.10), 
♦ justice et sainteté produites par la vérité sont les caractéristiques de cette image (Ep 4.22-24),  
♦ le premier Adam devint un être vivant, naturel, alors que le dernier Adam, Jésus, est lui devenu un 

Esprit qui fait vivre (1Co 15.45).  



 

 

    JE REFLECHISJE REFLECHISJE REFLECHISJE REFLECHIS    

    
En quoi le développement de la maitrise de l’homme sur la nature a-t-il contribué à sa su-
rexploitation ? 
On affirme que les problèmes écologiques actuels résultent de 3 développements majeurs 
récents des sciences : 
♦ Les progrès de la médecine qui produit un développement très rapide de la population 

mondiale. 
♦ Le développement des énergies fossiles.  
♦ Le développement et l’accumulation des connaissances : la connaissance humaine double 

tous les 2 ans grâce à l’informatique. Ce déséquilibre accentue les inégalités sur terre. 
Qu’en pensez-vous ? 
Les seules solutions ne sont-elles que celles de changements de comportements radicaux : 
économie d’énergie, économies d’eau, abandon du gaspillage, croissance négative, végéta-
risme obligatoire ? 
Le monde occidental, avec son niveau de vie qui détruit les ressources de la planète, est-il 
coupable d’un péché collectif ? Voir le texte d’Apocalypse 11.18  « Le temps est venu de ju-
ger les morts et de détruire ceux qui détruisent la terre. » 

L’ordre de dominer 
Le récit de la création enlève toute divinité à la nature, qui peut donc être l’objet d’étude et 
d’expérimentation puisque Dieu a donné autorité à l’homme. Il est admis que cette concep-
tion a été un facteur puissant de développement de la science moderne.  
Les 3 questions majeures que se posent les scientifiques aujourd’hui en rapport avec la créa-
tion qui amènent aux pieds de Dieu : 
♦ Face au Big Bang qui, pour les scientifiques, il y a 13,7 milliards d’années, marque le dé-

but de l’espace, du temps, et de l’apparition de la matière, la question est : Pourquoi exis-
te-t-il quelque chose plutôt que rien ?  

♦ Face à l’apparition de la vie, la question majeure est : pourquoi a-t-il existé une première 
cellule vivante avec sa complexité irréductible ? 

♦ Face à l’apparition de la pensée chez l’homo sapiens, la question est : pourquoi l’être hu-
main est-il seul capable de comprendre le fonctionnement de l’univers, et de réfléchir sur 
lui-même ?  

La foi, par l’intermédiaire du premier chapitre de la Genèse nous dit que Dieu a créé 
l’univers, la vie et l’homme à sa ressemblance par amour. 
Il est important pour nous, adventistes du septième jour, de bien comprendre ce texte. Nous 
croyons que Dieu a créé l’univers, la vie et l’homme. Notre mission pour la planète est de la 
gérer en « bon père de famille, prudent et diligent », ou si l’on préfère, de manière à assurer 
un développement durable. Il est intéressant de noter que les scientifiques sont amenés à 
réfléchir sur l’existence d’un dessein intelligent, et que les théologiens des églises chrétien-
nes reviennent au texte fondateur de la Genèse face aux problèmes écologiques. 
Le rapprochement avec Apocalypse 14.7 est saisissant : « ... prosternez-vous devant celui qui 
a fait le ciel, la terre, la mer et les sources d’eaux ! » 
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    J’ADHEREJ’ADHEREJ’ADHEREJ’ADHERE 
 
Questions pour la méditation et l’échange : 
 

♦ Vous sentez-vous concerné spirituellement par l’écologie ? Pourquoi ou pourquoi pas ? 
♦ Dans quelle mesure le prochain retour de Jésus-Christ nous dispense-t-il de suivre l’ordre 

de Dieu concernant notre gestion à long terme de la nature ? 
♦ En tant que créationniste, sommes-nous en avance ou en retard sur la pensée contemporai-

ne, tant sur le plan scientifique que théologique ? 
♦ Comment vivez-vous cette magnifique révélation du caractère de Dieu, affirmant qu’Il nous 

a amenés à l’existence, qu’Il vient à notre rencontre, qu’Il nous bénit et qu’Il veut nous faire 
participer à son éternité ? 

JeanJeanJeanJean----Louis SouletieLouis SouletieLouis SouletieLouis Souletie, dans L’anthropologie chrétienne au défi de la crise écologique, écrit :  
Ce n’est pas la créature humaine qui est au sommet de la création originelle, mais le repos de Dieu 
dans sa création. Ce sabbat du septième jour est déjà annonciateur du sabbat ultime vers lequel tend 
la création tout entière… 
Il est donc urgent de réaffirmer que la « création existe dans l’Esprit, reçoit du Fils son empreinte et 
provient du Père. Elle est donc de Dieu, par Dieu et en Dieu…. 
C’est ensemble que la théologie et les sciences de la nature parviendront à la conscience écologique 
du monde.  


